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Message de Mgr Christian 

NOURRICHARD  

aux détenus  

à l’occasion de la Semaine Sainte et de la 

Fête de Pâques. 

 

 

Nous savons qu’en détention, les conditions de vie sont éprouvantes. Le phénomène 

s’accentue avec la pandémie du COVID-19. Moi-même, je ne peux venir à votre rencontre comme je 

le fais habituellement. De façon différente, cela ne m’empêche pas de vous soutenir dans la prière. 

Que ma prière vous apporte le réconfort dont vous avez besoin.  Ma prière est un message 

d’espérance quand je médite la mort et la résurrection de Jésus. Quelques soient nos drames, tout 

est possible à Dieu.  

Que constatons-nous dans les évènements de la Semaine Sainte ? Nous assistons à une 

condamnation injuste, à une exécution scandaleuse. C’est ce que des hommes sans scrupule ont 

obtenu vis-à-vis d’un innocent, Jésus, le Fils de Dieu. Il passait ses journées à ne faire que du bien. Il 

avait le courage de dénoncer publiquement le mal dans la société : les exclusions, les injustices, les 

violences… Il manifestait une tendresse particulière aux oubliés des autorités civiles et religieuses : 

les pauvres, les malades, les étrangers… 

Ses accusateurs portent une lourde responsabilité. Ils ont commis de graves péchés ! Pour 

autant, ne les condamnons pas trop vite. Soyons lucides. Ces façons d’agir existent toujours. Notre 

cause est-elle perdue d’avance ? Y a-t-il encore quelque chose à entreprendre ? Oui, Dieu Lui-même 

non seulement nous y encourage mais nous en donne les moyens en Jésus.  

Jésus fonde notre espérance dans sa mort et sa résurrection. Sa mort est le résultat de notre 

péché. Il accepte sa mort pour nous faire comprendre que l’injustice, la violence… tous les maux dont 

nous souffrons ne mènent à rien. Dans le temps, ils sont voués à l’échec. Seule une existence 

humaine qui se déroule dans le respect de Dieu et des autres est source de Vie. Car nous sommes 

« connectés » à la Vie de Dieu. C’est le chemin proposé par Jésus « Il est le Chemin, la Vérité et la 

Vie ».  

Sa mort n’est pas une défaite mais une victoire décisive sur le mal. Il accepte de mourir pour 

vous et moi, pour montrer que rien ne peut l’empêcher de nous pardonner.  

« Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font ». Jésus ne demande pas vengeance 

à son Père mais miséricorde pour nous. Ne vous laissez jamais décourager par le mal que nous 

commettons et celui que nous subissons.  Il ne tient qu’à vous de garder confiance et patience. Dans 

votre condition actuelle, je sais que ce n’est pas facile.  

C’est pour cela que je prie pour vous, vos familles et vous demande de prier pour moi.  

Merci. 

 

+Christian NOURRICHARD 

Évêque d’Évreux 


